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Le candidat de l'Union na-
tionale (UN) lors des der-
nières législatives au
deuxième siège du dépar-
tement de l'Okano, dont
l'élection a été annulée
par la Cour constitution-
nelle, à l'issue du conten-
tieux, s'est également vu
infliger l'interdiction de par-
ticiper à un quelconque
scrutin pendant une dé-
cennie. Ainsi, il ne pourra
se représenter lors de la
prochaine partielle dans
cette circonscription élec-
torale.

L'UNION nationale (UN),parti de l'opposition, qui n'aobtenu que deux élus auterme des élections législa-tives d'octobre dernier,vient de voir sa maigremoisson réduite de moitie.En effet, l'un de ses candi-dats, en l'occurrence Cor-

Corvain Ondo Nzogo écope d'une inéligibilité de dix ans
Législatives/Après l'annulation du scrutin dans le deuxième siège du département de l'Okano
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vain Ondo Nzogo, déclaréélu par le Centre gabonaisdes élections (CGE) dans ledeuxième siège du départe-ment de l'Okano (provincedu Woleu-Ntem) a vu sonélection annulée. Hormiscette annulation, le porteétendard de l'UN écope parailleurs d'une inéligibilité dedix ans. 

Cette décision de la Courconstitutionnelle est inter-venue suite au recours in-troduit par le candidat duParti démocratique gabo-nais (PDG), Habib EmaneAngore avec lequel il étaitaux prises au second tour.Entre autres griefs retenuscontre Corvain Ondo Nzogo,son inscription dans un bu-

reau de vote, notammentdans la commune d'Akanda,situé hors de la circonscrip-tion électorale dans laquelleil briguait les suffrages. Comme autres accusationsportées contre le candidatde l'UN, il y a entre autresviolence sur l'adversaire, lebourrage d'urnes, le trans-port de l'urne par les mem-

bres de son équipe de cam-pagne du bureau de vote deBabylone, situé à une cen-taine de kilomètres de Mit-zic.Le candidat PDG, HabibEmane Angore, a salué cettedécision de la haute juridic-tion, estimant que celle-ci luidonne l'occasion de repartirà la reconquête de ce siège

“sous le label de la restitu-tion de la vérité et de la ré-conciliation des familles“.De son cote, l'Union natio-nale, par le biais de la délé-gation départementale,vient d'entamer des consul-tations afin de designer unnouveau candidat en rem-placement du déchu. Seloncertaines indiscrétions,deux militants sont bienplacés pour l'instant. Il s'agitde Fidèle Mba Mintsa etCorneille Mba. Les diffé-rents états majors des par-tis politiques s'organisentpour briguer les suffragesdes électeurs le momentvenu.A noter que l'inéligibilité quifrappe Corvain Ondo n'estpas la première du genre.Plus récemment, une déci-sion similaire avait été priseà l'endroit du député sor-tant de la commune deBitam, Patrick Eyogho Ed-zang, l'empêchant de pren-dre part aux dernièresélections législatives.

Le candidat déchu de l'Union nationale (UN) au
2e siège de l'Okano, Corvain Ondo Nzogo.
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Les militants de l'Union nationale de la contrée de Mitzic lors d'une
rencontre.
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Conscient de ses responsabilités, le candi-
dat du Parti démocratique gabonais (PDG)
aux dernières  législatives, déclaré vain-
queur par le Centre gabonais des élec-
tions (CGE), au premier siège du premier
arrondissement de la commune de Libre-
ville entend toujours demeurer proche des
populations, conformément aux orienta-
tions des plus hauts responsables de sa for-
mation politique.

l'union. Votre réaction au terme de la
confirmation de votre élection comme dé-
puté au premier siège du premier arron-
dissement de la commune de Libreville
par la Cour constitutionnelle? 

Gabriel Malonga Mouelet : C'EST un senti-ment de satisfaction empreint d'humilité quim'anime, au terme de la confirmation de monélection comme député au premier siège dupremier arrondissement de la commune deLibreville. Humilité, parce que cette victoire,qui consacre ma réélection à l'Assemblée na-tionale, est d'abord celle des militants, mili-tantes et sympathisants du Partidémocratique gabonais (PDG). En leur nom,je voudrais très humblement remercier le dis-tingué camarade président, Ali Bongo On-dimba, et le secrétaire général de notreformation politique, Éric Dodo Bounguendza,pour m'avoir investi.Pour revenir au contentieux électoral, je diraisque, pour avoir assisté aux audiences pu-bliques, j’ai pu apprécier la qualité des débatset le rôle important joué par le juge constitu-tionnel dans  le règlement dudit contentieux.Ce qui me pousse à dire, avec force et convic-tion, que notre pays dispose d’une Courconstitutionnelle exemplaire, animée par deshommes et  des femmes expérimentés, com-pétents et rompus à la tâche.
- À  en juger par l’adversité lors de la cam-
pagne électorale et le recours intenté par
une de vos adversaires, cette élection ne
fut pas du tout tranquille pour vous. Quels
enseignements pouvez-vous  en tirer?
-  Dans toute compétition électorale, l’adver-sité est toujours de mise, dans la mesure oùune élection n’est jamais gagnée d’avance. J’aiconstaté une augmentation assez importante

du nombre de candidats. Pour ainsi dire,j'étais aux prises avec quatorze adversaires,qui n'attendaient que cette occasion pour endécoudre avec le PDG. Avec le soutien des plushauts responsables de ma formation politiqueet des militants, nous avons pu venir à boutde cette adversité. Si bien que les électeursnous ont renouvelé leur confiance. Car, il fautbien le souligner, durant mon premier man-dat, nous avons été très proches d'eux. Nousavons vécu leurs préoccupations et souf-frances. Bref, contrairement à plusieurs denos adversaires, nous n'étions pas des incon-nus ou des parachutés dans notre circons-cription électorale. Avec le recul, et en tenant compte du recoursen annulation intenté par une des adver-saires, je dirais                 qu'il faut savoir gagnerune élection avec humilité et la perdre avechonneur. Tout en demeurant, autant que fairese peut, proche des populations. -  Maintenant que votre réélection a été
confirmée, à quoi peuvent s’attendre les
populations de votre circonscription élec-
torale, au regard des préoccupations
qu’elles ont exprimées lors de la cam-
pagne électorale ? En dehors des missions prescrites par laConstitution, le député est confronté quoti-diennement à une mission sociale de proxi-mité importante. C'est une réalité dont nousdevons tenir compte. Au cours de mon premier mandat, nous avonsessayé de satisfaire, autant que possible, lespréoccupations des populations. En toute hu-milité, je préférerais que ce soit les habitantsdu premier siège du premier arrondissement

Gabriel Malonga Mouelet : " il faut savoir gagner une élection avec humilité et la perdre avec honneur "
Au terme du contentieux électoral / Trois questions à...

Propos recueillis par J.K.M
Libreville/Gabon

de la commune de Libreville, qui fassent lebilan.C'est vous dire que, au cours de ce deuxièmemandat, nous allons poursuivre ce travail en
collaboration avec les populations, conformé-ment à notre thème de campagne :"accélérons
la transformation du siège du premier arron-
dissement de la commune de Libreville". 

Gabriel Malonga Mouelet : " Ma vic-
toire est d'abord celle du PDG".
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